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Calendrier 
             

Janvier 2016 
 

Mercredi 6/1 Généalogie Informatique local adh 17h30 
Serge Michel 

Samedi   9/1 Cours Paleo Salle Po  9h00 
Bruno Gachet Paléographe 

Mercredi 13/1 Dépannage-Informatique local adh 17h30 
Jo Duc 

Mercredi 20/1 Paleo lecture d’actes local adh 17h30 
Jean Marc Dufreney 

Jeudi      21/1 Relevés Dépouillement local adh 14h30 
Désiré Marcellin, Thierry Delean 

Mercredi 27/1 Permanence rencontre local tous 17h30 
                                          Des volontaires 

    

        Février 2016    

        
Mercredi 3/2 Généalogie Informatique local adh 17h30 

Serge Michel 
Mercredi 10/2 Dépannage-Informatique local adh 17h30 

Jo Duc 
Samedi   13/2 Cours Paleo Salle Po  9h00 

Bruno Gachet Paléographe 
Mercredi 17/2 Paleo lecture d’actes local adh 17h30 

Jean Marc Dufreney 
Jeudi      18/2 Relevés Dépouillement local adh 14h30 

Désiré Marcellin, Thierry Delean 
Mercredi 24/2 Permanence rencontre local tous 17h30 
                                          Des volontaires 

de la part du Président,  
du Bureau 

et de la Rédaction de MG Infos 

                      Le mot du Président 

                                 
                                     Difficile en cette période de fin d’année d’é-                             
                          chapper à la traditionnelle coutume des vœux 
                          mais aussi des bilans. Et je ne m’y soustrairai 
                          pas. Maurienne Généalogie s’inscrit dans la 
continuité et ne cesse pour autant pas d’évoluer dans son contenu et 
son offre selon les désirs de ses membres.  
Au chapitre des permanences, toujours le travail de relevés BMS qui 
se poursuit inlassablement. Le cap de la moitié du travail à effectuer 
est désormais largement dépassé, les mariages étant quasiment 
tous dépouillés à ce jour, les naissances et décès bien engagés. Un 
grand merci à nos collaborateurs dépouilleurs, peu nombreux mais 
très efficaces et endurants à la tâche. N’oublions pas que c’est grâce 
à ces travaux que nous pouvons alimenter nos bases de consulta-
tion, faisant gagner un temps précieux à nos chercheurs. Dans un 
prochain numéro, un point sera fait sur les relevés, les mises à jour 
et les moyens d’accès à ces bases afin que chacun s’y retrouve en-
tre généabank, expoactes et autres recueils traditionnels.  
Au même registre nous pouvons signaler la belle continuité de notre 
bulletin mensuel  paraissant sans interruption depuis près de 20 ans 
et qui représente pour certains adhérents éloignés leur seul et unique 
lien avec notre association. Il est vrai que lors de nos permanences 
estivales, destinées au départ à accueillir nos lointains sociétaires, 
on n’y voit plus guère que les locaux.  
Depuis quelques années, nous avons diversifié nos activités avec 
des visites de dépôt d’archives ou de lieux d’histoire et des sorties 
patrimoine local. Toutes ont rencontré de francs succès. Nous y 
avons même ajouté depuis peu des balades à pied ou en raquettes 
où ceux qui le désirent peuvent effectuer  une  brève  communication  
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     Alors, on cafte? 

 
                                            «Le dixhuitième avril 1732 a été baptisé 
Michellaz fille de la jeanne Labé de la paroisse de la trinité non ma-
riée la quelle a déclaré a la sage femme nommée Benoitte Caillet 
vefve de pierre Dentrouz de la paroisse de Planeize que sa ditte fille 
appartient à joseph picolet de la paroisse de villard Sallet  j’ay düe-
ment interrogé sur ce fait la ditte sage femme en pnce du sieur hya-
cinthe sonnet bourgeois de mont meillant et de jean siron habitant a 
la Chavanne comme aussy j’ay interrogé jean claude collon de la 
paroisse de vimine habitant a la Chavanne aussy bien que la Michel-
laz Roget de St pierre de Soucy femme du susdit pierre collon qui ont 
été l’un et l’autre parrain et marraine de la susdit fille , les susdits 
parrain et marraine m’ont aussy déclaré en pnce des susdits témoins 
que la jeane Labé leur a déclaré que sa ditte fille appartient a joseph 
picolet de la paroisse de Villard Salet et ce fait la ditte fille a été bapti-
sé le dixhuitieme avril 1732 dans l’Eglise de la chavanne 

Mart Durieu curé du dit lieu 
Hyacinthe sonnet et Jean chiron signés sur l’original » 

(Vous remarquerez la seule et unique virgule de tout le texte!) 

Duel judiciaire au Moyen Age 

 
A la cour du Comte Rouge, au château de Ripaille, s'éleva vers 1390 
une rivalité d'influence entre deux chevaliers, Otton de Grandson, 
seigneur de Sainte Croix et Rodolphe de Gruyère, sire de Montsal-
vens. Cette rivalité se précisa et s'aggrava au sujet des droits que 
Grandson et Rodolphe prétendaient avoir sur la seigneurie d'Eaubon-
ne près du Léman.  Amédée VII ayant montré quelque penchant pour 
la cause de Rodolphe, Grandson, très irritable,  en  conçut  une   
secrète   rancune. Il  vint  rejoindre  son souverain à Ripaille et subor-
na un des médecins de la cour nommé Grandville, qui se disait origi-
naire de Bohème. Ce dernier, à l'aide d'un  breuvage, empoisonna le 
Comte de Savoie (2 novembre 1391). 
Grandville se sauva aussitôt sur les terres de Grandson et, pour cal-
mer l'opinion publique, Pierre de Comynes, apothicaire de la cour, fut 
supplicié à Chambéry en juillet 1393. 
En 1396 Grandson revint dans ses terres, croyant que l'émotion du 
drame de Ripaille était calmée. Mais son retour sur les bords du Lé-
man souleva une tempête. D'un mouvement spontané, trahissant une 
conviction profonde, gentilshommes et gens du peuple s'unirent, 
dans  le  pays  de  Vaud,  pour  punir celui  qu'ils accusaient avoir été  

 
 
 
 
 
complice du meurtre du Comte de Savoie.  
Un pauvre chevalier, Gérard d'Estavayes, se fit le champion de l'opi 
nion publique. Il se présenta devant le bailly de Vaud, accusa Grand-
son d'avoir "faulsement et mauvaisement esté consentant" de la mort 
d'Amédée VII et demanda à vider l'affaire en duel judiciaire à Mou-
don. La bailly renvoya les deux adversaires devant le Comte de Sa-
voie. Celui-ci décida que le duel aurait lieu à Bourg le 7 août 1397. 

Le Château de Ripaille 

"Et advint que cette bataille, suivant 
le récit d'Olivier de la Marche, que 
messire Otton de Grandson fut 
abattu et navré à  mort; et  fut  la  
fin  si  piteuse que son ennemy lui 
leva la visière de son bassinet et lui 
creva les deux yeux en lui disant:  
"Rends-toy et le desditz" ce que le 
bon chevalier pour détresse qui lui 
fut faicte, ne se voulut oncques 
dédire ne rendre et disoit toujours 
tant qu'il peult parler:" je me rends à 
Dieu et à madame Saincte Anne." 
Et ainsi mourut." La  nouvelle  de sa 
défaite fut accueillie avec allégresse 
dans le pays de Vaud. La ville de 
Vevey, par exemple, donna de l'ar-
gent à "plusieurs compagnons qui 
témoignaient, par des cris et des 

trépignements, leur joie  de  la mort    Amédée VII le Comte Rouge  
de Grandson" 
In "le Château de Ripaille" .         Collecté par Louis Paulin. 

 

Réunion débutants 

      
Lundi 11 janvier à 18 heures aura lieu au local de Maurienne Généa-
logie une réunion d’information pour les débutants. 
Ce sera l’occasion pour ceux qui désirent commencer leur généalo-
gie d’obtenir conseils et renseignements pour démarrer dans de bon-
nes conditions, et se familiariser avec l’environnement généalogique. 
Pour ceux qui pratiquent déjà avec une plus ou moins longue expé 

rience, ce sera l’occasion de connaître ce que 
peut leur apporter Maurienne Généalogie pour 
compléter et faciliter leur travail.  
Et si vous connaissez des personnes intéres-
sées, n’hésitez pas à faire passer l’information. 

Jo Duc. 

sur l’historique du lieu traversé.  
Un concept original, comme GénéSaintSo, 
nous font connaitre du grand public. Il s’agit là 
de proposer un arbre clé en mains à partir 
d’une recomposition intégrale des familles 

d’un village. 
L’année qui s’annonce sera marquée par plusieurs moments forts :  
Assemblée Générale fixée au 02 avril, GénéSaintJu (entendez St 
Julien Montdenis) selon la formule expliquée plus haut en mai, une 
et probablement plusieurs sorties patrimoine/découverte, la partici-
pation au Forum Régional et bien sur notre vingtième anniversaire 
sur deux jours les 12 et 13 novembre prochains, dates à retenir dès 
à présent dans vos calendriers. . 
Je vous souhaite de bonnes fêtes de fin d’année, une bonne santé 
c’est bien sur essentiel, et une bonne participation à nos activités et 
sorties, ce dernières n’étant pas exclusivement réservées aux socié-
taires mais ouvertes à leurs parents et amis.  

Jean Marc Dufreney 
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Abrégé d’histoire de la Savoie de Christin et Vermale Librairie Perrin 
Dardet 1913. 

Relevé par Louis Paulin. 

 

Un peu de comptabilité de curé 

Montgellafrey 1751 

 
« Le révérend Buttard rappelle aux héritiers de jean-baptiste Bori-
vent f jean pierre, né a St Avre (le 15.06.1708) et décédé a Montgel-
lafrey le 15.6.1750 qu’ils lui doivent: 
3 livres pour le transport du cadavre 
plus 3 livres pour 3 grandes messes 
plus 2 quartes (?) de seigle soit 2 livres10 
plus suivant la coutume du présent lieu pour ceux qui ont des vignes 
doivent 5 pots pour chaque dimanche pour l’offerte soit 26 pot soit 7 
livres.15 
plus doivent 3 livres en argent pour le luminaire soit 3 livres 
plus la peine de ceux qui l’ont veillé ,fourni l’huile, qui ont fait la fos-
se et qui l’ont porté soit 2 livres 
au total 24,50 livres 
de tous lesquels articles en ayant reçu le paiement 
je promet faire quittes les héritiers du dit Borivent 
et les tenanciers de ses biens envers tous qu’il 
appartiendra et ay signé à Montgellafrey ce 25 May 
1751 R Buttard curé... » 
  
Le total de 24 livres 50 me semble fantai-
siste mais peu importe; le curé promet 
aux héritiers de “ les tenir quittes” mais 

Révolte 

 
L’Histoire s’écrit, souvent, en fonction de la person-
nalité de l’historien. Ce qui fait que pour un même 
évènement, on peut avoir plusieurs lectures diffé-
rents selon celui qui tenait la plume. Il en est ainsi 
de notre histoire locale, et en particulier de celle de 

la révolte des Arves au XIVème siècle qui, suivant le rapporteur, est 
soit un sanglant épisode, soit une péripétie ou la peur du gendarme 
est le commencement de la sagesse! Qu’on en juge par le texte 
suivant, édité en 1913, sans doute à l’usage de l’école publique.  
« La révolte des Arves est le fait le plus important qui se soit produit 
en Maurienne pendant le Moyen Age. Nous trouvons les principaux 
détails de cet évènement dans le contrat d’association passé le 2 
février 1327 entre Edouard, comte de Savoie et l’évêque de Mau-
rienne Aimon.  
Aimon de Miolans, évêque de Maurienne et seigneur des Arvains, 
était d’une rapacité sans pareille. Les habitants de la vallée des 
Arves voyaient à côté d’eux les sujets des Comtes de Savoie payant 
beaucoup moins de taxes et plus heureux. Aussi les révoltes furent-
elles nombreuses. Peut-être même les comtes de Savoie les encou-
rageaient-ils secrètement. 
En 1327 l’évêque s’était rendu à son château d’Arves accompagné 
de son frère, de quelques chanoines et d’un certain nombre de do-
mestiques pour y jouir de la villégiature. Les Arvains se précipitèrent 
sur la demeure épiscopale et y mirent le feu; ils tuèrent plusieurs 
familiers du prélat et poursuivirent ce dernier jusqu’au-delà de Saint 
Jean de Maurienne. Aimon n’échappa que par miracle à la fureur de 
ces paysans qui voulaient le mettre à mort. La ville et les environs 
prirent parti pour les révoltés; aussi l’évêque ne se crût-il en sécurité 
que dans la collégiale de Sainte Catherine d’Aiguebelle, que proté-

geait le fort de Char-
bonnières. 
Jamais le pouvoir tem-
porel des seigneurs 
ecclésiastiques de la 
Maurienne n’avait cou-
ru un aussi grand dan-
ger. Aimon dépêcha 
aux rebelles « des 
hommes religieux, no-
bles et puissants, pour 
que ses sujets révoltés            

Le château d’Arves ?                            s’abstinssent de tant l’in-

quiéter et se rendissent sous sa subjection et obéissance ». Ce fut 
peine perdue. Le temps s’écoulait, la rébellion gagnait du terrain; il 
devenait urgent de prendre une détermination énergique. 
Dans cette extrémité, l’évêque eut recours au comte de Savoie 
Amédée X et consentit à l’associer à la moitié de sa juridiction tem-
porelle, à condition que le prince se chargerait de réduire les rebel-
les à l’obéissance. 
Les documents contemporains ne nous apprennent pas de quelle 
façon s’y prit le comte de Savoie. Il y a tout lieu de croire que le 
simple déploiement des troupes du prince suffit pour arrêter la révol-
te, car tout rentra dans l’ordre. Les habitants de la Maurienne 
avaient atteint en grande partie le but de leurs désirs puisqu’ils pou-
vaient désormais regarder le comte de Savoie comme leur chef. » 
Gageons quand même que cette version lisse et gentille est peut 
être un peu loin de la réalité, car d’autres relations racontent que les 
armée du comte de Savoie ont fait aux Arvains un bout de conduite 
jusqu’aux confins de la Drôme provençale, à Pierrelatte!  

D’après Eugène Burnier. 

Et il y a cent ans…. 

 
Début décembre. La nomination d’un général au ministère de la 
guerre pourrait créer des frictions entre Joffre et Galliéni. Joffre 
réclame l’unité de direction, Briand le confirme dans son comman-
dement en chef des armées nationales et, pour assurer de meilleu-
res liaisons avec les généraux d’armée et le gouvernement, nom-
me Castelnau chef d’Etat Major général. 
6-8 décembre. Au cours de la deuxième conférence interalliée 
tenue à Chantilly, il est décidé de reprendre au printemps une of-
fensive générale sur le front franco–britannique et sur les fronts 
italien et russe. 
Fin décembre. Castelnau part pour Salonique où il réorganise le 
commandement. Le général Sarrail a fait de Salonique et de sa 
région un camp retranché que les Bulgares n’osent pas attaquer en 
traversant la Grèce. Le bilan de l’année 1915 sur ce front est peu 
satisfaisant. L’expédition des Dardanelles a échoué et  nous allons 
évacuer la presqu’île de Gallipoli. 
Décembre. Sous l’impulsion du capitaine Louis Moufflet et du lieu-
tenant René Haas, l’armée française déploiera avec succès à partir 
de décembre des équipages de chiens de traîneaux sur le front 
des Vosges en soutien logistique et approvisionnement des postes 
avancés. L’achat de 436 chiens, 70 traîneaux et 440 harnais est 
effectué au Canada et en Alaska. Il est détaillé dans un documen-
taire intitulé:  « Nom de Code: les poilus d’Alaska ». 
La guerre de mouvement s’est arrêtée à l’approche de l’hiver et les 
armées s’enlisent de plus en plus dans les tranchées soumises aux 
duels d’artillerie.  
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après règlement de la somme. A mon avis 
l’histoire ne dit pas comme il répartira la som-
me, s’il la touche un jour, envers tous ceux et 
celles qui ont participé a ces travaux maca-
bres. 
La morale de l’info est que l’on peut être chari-
table mais près de ses sous! 

Michel Clément 
 

Réunion de Bureau.   
 

 
Le Bureau de l’Association s’est réuni au siège le samedi 19 décem-
bre 2015 à 17 heures 30. 
 Etaient présents: Jean Marc Dufreney, Jo Duc, Gérard Grand, Pier-
re Gret, Louis Paulin, Odile Romanaz et Josette Limousin. 
Absents excusés : Blandine Dujour et Pierre Blazy.  
1) Le point sur les projets en cours 
* Les dépouillements sont toujours en cours. Le bureau remercie 
JM. Dufreney, P. Gret et L. Paulin pour tout le travail réalisé. 
Pierre Gret suggère que les dépouillements soient mis à disposition 
au local en attendant qu’ils soient en ligne. Ceci attirerait les adhé-
rents au local. 
Rappel : Jo Duc centralise les dépouillements afin d’éviter tout tra-
vail en double à partir d’initiatives personnelles. 
les campagnes de numérisation dans les communes continuent 
pour la période allant de 1900 à 1940. A terme toutes les archives 
de toutes les communes mauriennaises seront numérisées. 
Géné St Julien sera la troisième opération de ce type, après Albiez 
et St Sorlin en été dernier. Les dates retenues sont les 28 et 29 mai 
probablement dans la salle de la Croix Blanche derrière l’école. Un 
fléchage sera nécessaire.  
2)       Cours de paléo 
12 personnes suivent cette année les cours de paléographie les 
samedis matins 3 h une fois par mois. Les participants sont satis-
faits de la structuration des cours et disent avoir progressé. 
3). Forum du CEGRA 
Il se tiendra à l’automne. Pour l’instant la date n’est pas connue. 
4)  Généabank 
Des points ont été remis. D’autres le seront dès le début de l’année, 
après le renouvellement des cotisations. 
5) Papillotes et chocolat 
La date retenue est le 30/12/2015. Un repas suivra. JM. Dufreney 
fait passer un Dooddle afin de connaître le nombre de personnes 
présentes (ce qui déterminera le lieu). 
6)  Sorties patrimoine 
A prévoir au printemps une demi -journée à St Martin La Porte afin 
de compléter la première sortie sur ce lieu. Un après midi en avril/
mai. Une sortie pourrait se faire en été à St Colomban des Villards 
(à confirmer). 
7) Date AG 
Date choisie : le 2 avril 2016 
8) 20 iéme Anniversaire de Maurienne Généalogie 
Le vingtième anniversaire de Maurienne Généalogie se déroulera 
les 12 et 13 Novembre 2016. Pour l’organisation  de ces festivités, 
un comité de préparation sera mis en place. Un appel aux volontai-
res sera lancé à tous les adhérents. 4/5 réunions devraient suffire à 
la préparation de ces deux journées. 
9) Sorties raquettes 
Le 17/01/2016 avec report au 24/01, Les Chambaux, repas au gîte 
de la Tuvière 
Le 19/02/2016 avec report au 26/02 La Planchette , repas au 
Shantonay à Beaune. Sortie alternative Albiez le Jeune. 

Le 5/03/2016 avec report au 19/03 Les Karellis , repas à Albanne. 
 

Josette LIMOUSIN 

 

Papillotes et chocolat 

 
Ca y est, ils l’ont fait! 
Ambiance joyeuse, plaisir de se retrouver, tout y était. Comme cha-
que année, la « cérémonie » des Papillotes et Chocolats a réuni bon 
nombre des « locaux » (c’est vrai que c’est difficile de venir de Paris 
rien que pour ça!). Au point qu’il a fallu « délocaliser », les locaux du 
siège de l’Association étant trop exigus pour l’affluence un peu inha-

bituelle, dans 
la salle de 
cours et de 
conférences 
de la Salle 
Polyvalente. 
Bien sur, 
malgré l’alerte 
par mail lan-
cée dans la 
journée par le 

On se disperse………………                              Président, deux 

ou trois étourdis (ou n’avaient-ils pas eu le temps d‘ouvrir leur boîte 
de dialogue?) se  sont fourvoyés et ont, bien évidemment, trouvé 
porte close. Du moins ont-ils réagi tout de suite dans le bon sens et 
ont rejoint sans encombre le lieu des festivités. 
La salle est très bien et nous y avons nos habitudes, mais pour 
cette circonstance, elle rompait trop brutalement avec la convivialité 
et l’intimité (oui, osons le mot!) du local accoutumé où, si nous som-
mes un peu les uns sur les autres, on est mieux ensemble et on a 
l’impression de 
participer tous à la 
même conversa-
tion.  
Et puis, les âmes 
d’enfants qui es-
comptaient jouer 
avec les pétards et 
les devinettes des 
papillotes ont été 
frustrées. Point de 

papillotes, point de                                     ……..mais on se rejoint! 
chocolats, par tant, point de surprises détonantes ni de langues au 
chat. On a quand même dégusté le VERRE DE L’AMITIE qui porte 
bien  son nom. Et malgré le nombre déjà 
important de participants, on a eu une pen-
sée pour ceux qui ne sont pas venus…….. 
A l’année prochaine! 

Pierre Blazy. 

Et comme à chaque début d’année, 
notre Picsou vient vous demander de 
ne pas oublier votre obole sous forme 
de cotisation! 

                                            MF Berthet  
101 Rue de Rochenoire Mélèzes 2           

73300 Saint Jean de Maurienne 

 


